Un escape game peut en cacher un autre de Christian GILL
Pour demander l'autorisation à l'auteur : christian.gillegirard@orange.fr
Durée approximative : 120 mn
Personnages  4 hommes 5 femmes
Theo Parfin  joueur donjon 
Estelle Parfin  joueuse donjon 
Franck Haufolie joueur donjon frere d’Estelle  
Clement Thine joueur oubliettes 
Christian  maitre de jeu  escape games  
 Françoise femme de christian  ISA
Cécile Encieux femme de ménage emploi  étudiant 
Virginie Encieux mere de Cecile
Marie Dissy:  Morgane animatrice 
Synopsis
1 couple et le beau frère en vacances en Bretagne, surpris par un orage en allant à la plage, cherchent une animation. Leur choix se porte sur un escape game qui propose 2 jeux se déroulant dans un château, les oubliettes et le Donjon. Les oubliettes sont en cours. Ils vont donc se décider pour le donjon. Une étudiante comédienne embauchée pour faire le ménage ne s’est pas rendue à ses cours. La mère de l’étudiante est persuadée que sa fille est restée dans les locaux. L’organisateur du jeu et sa femme la raisonne pour qu’elle attende la fin des jeux en cours avant de visiter les cellules dans l’espoir de retrouver sa fille. Le jeu des oubliettes se termine mais le participant a lui aussi disparu. 
Décor
Un comptoir devant 2 portes accueil de l’escape game. Un decor de donjon avec un coffre une armure des flambeaux des tabourets une cheminée 
 
 
 
 
 
 
 
Scène 1
COMPTOIR ET SALLE
Le rideau est fermé. Côté cour  un bureau avec un comptoir et un  ordinateur. En publicité sur le bureau « escape Game le château mystérieux ». Françoise se fait les ongles. 
Christian :
arrive sur scène
Bon la journée commence bien il y a déjà 1 client pour les oubliettes. C’est génial avec la pluie, les gens préfèrent venir ici plutôt que d’aller à la plage. Ça va Françoise, tu gères, pas de problème ?
Françoise :
Je ne vois pas trop pourquoi t’as besoin d’une caissière, pour ce qu’il y a à faire !
Christian :
Là, pour l’instant, t’as juste eu à t’occuper du client qui avait réservé, mais tu peux avoir des gens qui viennent réserver, il faut que tu vois avec le planning. Attention on ne prend que sur réservation, sinon c’est compliqué : Il faut initialiser les jeux avec le nombre de participants etc…
Françoise :
Ouais et bien avec 6 jeux maxi par jour tu pourrais t’en occuper. 
Christian :
J’ai la compta, les nouveaux jeux à concevoir puis à programmer. 
Françoise :
Tu pourrais concevoir à la caisse, je trouve que tu vas perdre ton fric avec une caissière qu’est-ce qu’elle va fabriquer toute la journée ? Regardes, j’en suis réduite à me faire les ongles, si j’avais su j’aurais amené un bouquin. En plus ton ordi de caisse là t’as pas internet y’a pas un jeu. Rien
Christian :
C’est un ordinateur de travail pas une console de jeux. Quant à moi, je suis déjà bien occupé, et je déteste être interrompu quand je travaille, alors si j’ai la caisse en plus.
Françoise :
Mon pauvre Christian, j’ai vraiment l’impression que tu te noies dans un verre d’eau 
Christian :
Bon euh Françoise, on en reparlera plus tard, je dois concevoir mes prochains Games
Françoise :
C’est ça. Tiens ! à propos de verre d’eau, tu pourrais m’en amener un, je me dessèche derrière ton comptoir.
Christian :
Ok ce sera tout madame 
Françoise :
Oui mon brave, vous pouvez disposer
Il repart. On entend alors 3personnes dans la salle. Ils sont habillés en tenue de vacanciers l’été
Franck :
Vous allez voir ça va surement être sympa pas vrai Estelle !
Estelle :
Ouais enfin, gaffe quand même, c’est qu’un escape Game de province. On risque d’être déçu ! En juin on a fait Le Majestic Escape Game à Paris, génial ! on avait choisi le Titanic.
Theo
Ah ouais, Et alors, ça valait le coup ? vous avez trouvé la solution ?
Franck
On a échoué à un poil de cul !
Estelle :
Ouais en fait, c’était flippant ! on entendait l’eau s’engouffrer dans le bateau,
Elle hache ses mots pour montrer la peur qu’elle  eu
 j’ai pa niqué  
Franck :
ironique
Ce n’est pas l’envie qui m’a manqué ! En plus y’avait l’orchestre, je n’aurais pas dit non 
Estelle :
Tu ne changeras jamais.  Ouais franchement je n’avais pas la tête à ça. Moi quand j’ai vu le Titanic j’imaginais Di Caprio à l’avant du bateau. 
Elle tend les 2 bras et ferme les yeux.
Franck :
En fait, Ils nous ont enfermé dans une salle des machines.
Estelle :
Tu parles d’un romantisme ! 
Franck :
C’est pour cela qu’on n’a pas trouvé, j’ai passé mon temps à calmer Estelle, au lieu de chercher comment ouvrir les portes.
Théo :
En tout cas ici, d’après l’affiche, l’action se passerait plutôt sur terre ou dessous, on a le choix entre les oubliettes et le donjon, perso j’ai un faible pour les oubliettes !
Estelle :
Ça ne me tente pas vraiment, les trucs sous terre je n’aime pas trop !
Franck
Ouais, Tu préfères qu’on t’envoie en l’air
Estelle :
Ouais, t’es vraiment lourd. Dis donc c’est plutôt ringard le nom « le château mystérieux » j’ai peur de tomber sur un truc merdique. Je vais jeter un œil sur TripAdvisor
Elle consulte son smartphone
Franck :
Alors qu’est-ce qu’ils disent ?
Estelle :
Ils n’en parlent pas du tout ! ce n’est pas bon signe.
Théo :
Tu sais il parait que y’ a des mecs qui payent pour avoir des bons commentaires, ce n’est pas forcément objectif. Bon, alors qu’est-ce qu’on fait ? 
Franck :
De toutes façons avec le temps qu’il fait, on n’a rien de mieux, le seul cinéma du coin passait un navet.  Allez on va voir !  En principe les escape-Games c’est sympa. 
Ils arrivent devant le bureau on entend une sonnette
Scène côté COMPTOIR
Christian arrive avec un verre d’eau
Christian :
Tiens tu vas avoir des clients
Les 3 touristes entrent et s’installent devant le comptoir
Christian :
Bonjour messieurs dames, bienvenue dans le château mystérieux.
Françoise :
Bonjour messieurs dames
Les touristes :
Bonjour 
Françoise :
Vous souhaitez réserver ?
Théo :
Non on voulait jouer maintenant. 
Franck :
On devait aller à la plage et puis y’a eu cet orage. On est passé devant votre escape-Game et on s’est dit pourquoi pas.
Françoise :
Désolée, messieurs dames, on ne travaille que sur réservation.
Théo :
Bon y’a plus qu’à se payer le navet au cinoche 
Ils s’éloignent et avant de franchir la porte. Christian regarde sa femme avec irritation et tout sourire s’adresse aux clients
Christian :
Attendez, messieurs dames, certes il y a déjà un escape-Game en cours dans les oubliettes. Par contre vous avez de la chance ! le donjon est libre ce matin. 
Françoise :
Mais ce n’est pas réservé, il faut une réservation, comment on fait ?
Christian :
Pas de problème, je vais initialiser le jeu pour 3 personnes, ça prend 5 minutes maxi
Théo :
Il reste le donjon ! c’est dommage, j’aurais bien aimé les oubliettes. 
Estelle :
Oui mais moi le donjon me convient bien ! 
Christian :
Pas de problème, vous pourrez réserver les oubliettes pour une prochaine sortie 
Franck :
Comme je vous le disais on aurait préféré la plage. 
Christian :
Je ne voudrais pas être rabat-joie, mais ils annoncent le même temps pour demain, alors n’attendez pas trop, avec ce temps les réservations vont pleuvoir.
Franck :
Décidemment tout pleut dans votre bled. 
Estelle :
Ce n’est pas cool ! on va revenir blanc comme des lavabos
Françoise :
Non rassurez-vous, ça ne va pas durer, c’est l’affaire d’une semaine. 
Estelle :
Une semaine ! c’est juste le temps de nos congés. Génial les vacances !
Christian :
Vous savez, ce n’est pas rare que la météo se trompe et puis en Bretagne : il fait beau plusieurs fois par jour. Ce n’est pas rare qu’avec les marées le temps change, et puis vous reviendrez peut- être plus riche. 
Théo :
En quoi la pluie pourrait-elle nous enrichir ?
Christian :
Je ne parlais pas de la pluie, mais de l’escape-Game.  
Franck :
Ça m’étonnerait au moins la plage c’est gratuit. 
Christian :
Et bien ici vous pouvez repartir avec 75 euros 
Théo :
Ah oui, qu’est-ce qu’il faut faire pour ça
Christian :
C’est tout simple : si vous trouvez comment ressortir en moins de 2 heures du donjon je vous verse 75 euros. 
Théo :
Hum, ça sent un peu l’arnaque il est ou le piège ? 
Christian :
Il n’y a pas de piège, vous aurez 75 euros si vous trouvez la sortie en moins de 2 heures et sans indice.  Comme l’entrée est à 25 euros par personne votre jeu sera entièrement gratuit.
Théo :
Oui au mieux on n’aura rien payé ce n’est pas vraiment ce que j’appelle de l’enrichissement.
Christian :
C’est quand même 75 euros de moins dépensé et puis il y a aussi votre enrichissement culturel, vous serez fier de vous et de vos amis.
Théo :
Ah vous avez réponse à tout vous ! 
Estelle :
Attendez ça c’est l’hypothèse favorable, mais si on a besoin d’indices. 
Françoise :
Pour chaque indice vous devrez payer 25 euros. 
Christian :
Donc si vous sortez avec 1 seul indice vous recevrez 50 euros la partie vous aura couter en tout 25 euros pour vous 3 et ainsi de suite. 
Théo :
Et si avec 3 indices on n’a toujours pas trouvé.
Françoise :
Vous avez 2 solutions :  soit vous déclarez forfait et vous pairez en tout 75 euros,  soit vous demandez un 4eme indice mais il est gratuit.
Estelle :
Et si on ne trouve toujours pas ?
Françoise :
Il ne vous reste alors que le forfait abandon  le maximum est de 75 euros  
Estelle :
En gros ça coute toujours 75 euros pour 3
Christian :
Uniquement si vous ne trouvez pas, c’est très rare ! La plupart des gens s’en sortent avec 1 ou 2 indices en moyenne. Soit un cout pour vous de 25 ou 50 euros. Bien
Il regarde sa montre
Il est 10H 30 à 12h30 si vous n’avez pas trouvé la sortie, la porte d’entrée se déverrouillera vous pourrez ressortir et vous paierez alors 75 euros.
Franck :
Bon allez on y va !  On va leur montrer ce que c’est que les parisiens.
Françoise :
Attendez un instant ! Je vais vous demander une carte de paiement ou bien du liquide si vous préférez, vous me devez 75 euros et je vous rembourserais éventuellement la différence, à votre sortie. 
Théo :
Bon !  Je fais la carte on s’arrangera ensuite 
Françoise :
Merci.  
Théo fait son code 
Je vous laisse reprendre votre carte, vous voulez un ticket ?
Théo :
Non merci. Bon c’est par où ?
Françoise :
Vous allez au fond du couloir à droite. À gauche le donjon à droite les oubliettes. C’est fléché de toutes façons, de plus la porte des oubliettes est condamnée pendant la durée du jeu. Voici une carte qui va enregistrer vos demandes d’indice. Vous l’insérerez dans la machine qui se trouve dans la cellule du donjon puis vous pourrez poser votre demande. Indice ou abandon. Ne la perdez pas sinon vous paierez le maximum soit 100 euros incluant le prix de la carte .
Théo :
commençant à danser d’un pied sur l’autre
Pardon, Vous avez des toilettes ?
Françoise :
Vous avez des toilettes dans les cellules.
Estelle :
Mais qu’est-ce qu’on doit chercher ? je pensais qu’il y aurait des énigmes on n’a rien avant de partir ?
Christian :
Excusez mon employée, c’est sa première journée, elle aurait dû vous expliquer le contexte. C’est très simple, l’action se situe au moyen-âge. Ah très important, passez par le vestiaire pour choisir un costume pour les hommes duc et écuyer et pour vous madame  troubadour. En entrant dans le donjon, vous aurez une explication détaillée sur votre sort.
Christian :
Ah oui, j’allais oublier ! La porte du donjon s’ouvre automatiquement sur détection de la carte. On a rajouté cela car on craignait que les gens l’oublie avec leurs vêtements dans le vestiaire. 
Estelle :
Le vestiaire est sécurisé ? 
Christian :
Oui rassurez- vous il est individualisé par cellule. Vous choisissez votre costume. N’oubliez pas les accessoires, vous avez des armoires pour stocker vos vêtements civils et même un coffre avec un code. Bon divertissement !
Ils empruntent la porte du couloir.
Christian :
Impec on a fait le plein pour ce matin. Ça commence bien
Françoise :
Oui, pas pour tout le monde ! Je n’ai pas du tout apprécié ta façon de me parler.
Reprenant un ton hautain
« Excusez mon employée » 
Christian :
Il fallait leur expliquer, j’ai prétexté que c’était ta première journée pour éviter qu’ils nous prennent pour des amateurs.  
Françoise :
Oui peut-être, mais moi je ne serais jamais ton employée.
Christian :
Je ne pouvais pas t’appeler ma chérie devant les clients. 
Françoise :
Pourquoi t’as honte de moi, et puis j’ai aussi un prénom.  
Christian :
Excuse-moi Françoise.
Françoise :
Ce n’est pas tout, tu m’avais bien dit qu’on ne travaillait que sur réservation ! Toi, tu me contredis direct.  Du coup je suis passée pour une conne !  
Christian :
Mais ma chérie, ces touristes allait repartir, il fallait à tout prix essayer de les retenir. 
Françoise :
Eh bien, je plains ta future employée, avec des consignes aussi nébuleuses ! je te préviens Christian si ça doit être comme ça tous les jours faudra que tu trouves quelqu’un d’autre, parce que moi là je ne vais pas tenir longtemps. 
Christian :
Françoise, je te remercie d’avoir accepté de me dépanner. J’ai rappelé la boite d’intérim, mais ils n’avaient plus personne de disponible avant la semaine prochaine. 
Françoise :
Combien de temps ça prend pour un client ? 10 minutes, pas plus allez même ¼ d’heure. 5 clients dans la journée ça représente 1h 30
Christian :
Oui mais là tu ne prends en compte que les clients ayant réservé. Pour les autres il faut leur expliquer les jeux, voir les créneaux disponibles ça peut prendre pas mal de temps et tu peux en avoir plus de 5 dans la journée. 
Françoise :
Tu te fous de moi, d’abord on ne fait pas que des réservations, ensuite t’as vu le temps que ça a pris 5 à 10 minutes. Alors tu te rends compte que tu vas payer une intérimaire 8 heures pour qu’elle se fasse les ongles et bosse au maxi 2 heures. Je serais toi, je ferais mon bureau avec l’accueil visiteur et tu gagnerais un salaire. Je te signale que pour cette 2eme journée, on a eu en tout et pour tout 2 clients et on vient de passer à 5. Si en plus tes clients trouvent la sortie sans indice on aura gagné 0 euro.
On entend un bip
Christian :
Ah les nouveaux venus sont rentrés dans le donjon. 
Françoise :
C’est parfait, je vais en profiter pour prendre ma pause Mr le directeur 
Christian :
À tout à l’heure, Françoise. Je vais dans mon bureau.  
DONJON 
La lumière s’allume sur le décor de la cellule. Christian sort de la pièce Les 2 couples habillées en noble du moyen-âge et troubadour entrent par la porte du fond. La porte se referme derrière eux. La lumière s’éteint ? On entend alors une voix. Les yeux dans l’armure s’allument Ils se figent
Je vous tiens enfin !  Toi Guillaume seigneur de Coëtquen et toi Janne qui a trahi notre amour, toi guillemette qui a menti déclarant que je t’avais séduite et laissé grosse trahissant mes vœux avec Jeanne et enfin toi godefroy devenu écuyer après m’avoir enfermé dans un cul de basse fosse sur l’ordre de ton maitre. Mais j’ai réussi à m’enfuir grâce à des amis fidèles et à Merlin l’astrologue qui m’a aidé à vous piéger dans ce donjon. Toutefois, il vous reste un espoir d’échapper à ma vengeance, c’était une condition imposée par Merlin. Si vous trouvez le moyen de sortir du donjon en moins de 2 heures vous serez libre. Seulement il vous faudra beaucoup de magie pour trouver cette issue. Au-delà de ce temps j’exercerais ma vengeance.  Adieu ou plutôt allez au diable ! 
La lumière se rallume.  Ils regardent un peu partout.
Franck :
Bienvenue au moyen-âge, dis donc, on ne peut pas dire qu’il soit accueillant, au fait il faut que je t’appelle messire. 
Théo :
qui danse d’un pied sur l’autre.
T’es con ! bon avant de commencer, moi je voudrais bien savoir où sont les toilettes ?
Estelle :
Je ne vois rien qui ressemble à une porte, s’il faut trouver par déduction, il ne faut pas être pressé.
Franck :
De toute façon, Y’a qu’une porte c’est celle de l’entrée. 
Théo :
Je ne vais pas tenir 2 heures, hein !
Estelle :
T’aurais dû prévoir avant !  A chaque fois vous nous faites la remarque en voiture. 
Prenant une voix énervée
« Ouais si on s’arrête encore il va y avoir plein de monde sur l’autoroute, tu pourrais te retenir ». Déjà qu’il faut se réveiller à 3heures du matin ! 
Théo :
Je n’y peux rien, c’est le café qu’on a pris avant de trouver un but à notre matinée pluvieuse. En plus, il pourrait avoir des toilettes dans leur bureau ou dans les vestiaires. 
Estelle :
La caissière a dit qu’il y en avait dans la cellule, mais elle n’avait pas dit qu’il fallait se torturer les méninges pour aller pisser. Remarque, à l’époque c’était souvent un simple trou sur une pierre qui communiquait avec les douves. 
Théo :
T’as vu des douves toi ?
Estelle :
En principe, elles sont devant le château donc en bas de la meurtrière.
elle s’avance près de la meurtrière.
Regardez près de la meurtrière. Ce recoin en pierre. 
Franck :
s’approchant avec Théo.
Y’a pas de porte, et y’a pas de trou. 
Estelle :
Ça ne ressemble pas vraiment à des toilettes. 
Théo :
Bon au pire je pisse dans le coin, tant pis.
Il entre et une porte se referme derrière lui. Avant la fin de la fermeture on entend un cri.
Ouah !
Estelle :
elle essaye d’ouvrir la porte.
Théo ! Théo !  Franck aide moi !
Franck :
s’approche essaie d’ouvrir.
C’est bloqué !  
Estelle :
C’est peut-être une épreuve il faudrait essayer de lui ouvrir, si ça se trouve ça fait partie du jeu. Bon on va tout fouiller il faut peut-être trouver une manette. 
Elle s’approche d’un chandelier essaie de le bouger sans effet. Ils regardent sous les tabourets sous la tapisserie, dans la cheminée soulève les buches, derrière le coffre, rien ne se passe.
Pendant ce temps Franck la laisse faire en filmant et en rigolant.
Côté COMPTOIR
 On entend la sonnette de l’entrée de l’escape-Game une femme entre :
Virginie :
Y’a personne ici !  oh oh y’a quelqu’un ? 
Christian :
arrive
Bonjour madame, excusez-moi, j’étais au téléphone. Vous voulez réserver un jeu ? 
Virginie
Je ne suis pas venu pour jouer, je cherche ma fille ?
Christian :
Pardon ? votre fille ? 
Virginie :
Oui ma fille, Cécile.
Christian :
Je ne connais pas de Cécile.
Virginie :
Mais si, mademoiselle Encieux, vous l’avez embauchée comme femme de ménage. Un job étudiant.
Christian
Mademoiselle Encieux…
Il réfléchit
Ah oui c’est vrai, je l’ai recrutée par un site internet, ça m’avait fait rire d’ailleurs. 
Virginie :
Je ne vois pas ce qu’il y a de drôle 
Christian :
Cécile Encieux, elle porte bien son nom on ne l’a pas entendu. 
Virginie :
Il ne vous faut pas grand-chose. Je suis inquiète elle n’a pas été à ses cours. J’ai reçu un appel de son établissement me demandant si elle était malade.
Christian :
Je lui ai donné les clés hier soir, elle devait commencer ce matin à 6 heures et terminer vers 9 heures. Elle est bien passée ici, parce que mon bureau était impeccable, la poubelle vidée. Je ne peux rien vous dire de plus, je descends à 9h30 pour moi tout était impec. 
Virginie :
Y’a son scooter devant votre entrée, elle ne serait pas partie sans.
Christian :
Il est peut-être en panne, si cela se trouve elle est partie à pied.
Virginie :
Y’en a pour ¼ d’heure à pied depuis chez vous elle serait arrivée.  Elle est forcément ici. Elle a peut-être eu un malaise, on peut aller à l’intérieur ?
Christian :
Non, y’a un jeu en cours dans les 2 salles. Ecoutez, je comprends votre angoisse, mais j’ai moi-même visité les cellules avant d’ouvrir et il n’y avait personne, je vous l’assure. Elle a peut -être fait l’école buissonnière. Ce n’est pas rare quel âge a-t-elle ? 16 ou 17 ans.
Virginie :
Non 25 ans et passionnée de théâtre comme elle l’est, ça m’étonnerait.  
Christian :
Peut-être qu’elle a rencontré un petit ami et qu’ils se sont payés une sortie. En tout cas elle était partie quand j’ai ouvert ce matin. 
Virginie :
Je vais appeler la police !
Christian :
Vous savez, pour les gens majeurs, la police, elle ne fait pas grand-chose. Vous avez essayé de l’appeler sur son portable ?
Virginie :
Oui, je tombe sur sa messagerie. 
Christian
 Essayez d’appeler les hôpitaux, au moins, vous saurez si jamais elle a eu un problème avant de repartir avec son scooter. 
Virginie :
dépitée
Oui, je suis tellement inquiète que je n’y avais pas pensé merci, je vais rappeler devant son scooter au cas où.
Christian :
C’est cela madame, au revoir et bon courage. 
Christian retourne dans son bureau.
Côté DONJON 
Estelle :
Tu ne peux pas m’aider au lieu de te marrer comme une baleine.
Franck :
J’ai voulu immortaliser ce moment. 
Estelle :
se retourne en colère
Ah bravo la solidarité, putain, remues toi un peu au lieu de faire des vidéos.
Franck :
Tu as regardé partout, tu n’as pas trouvé de manette, t’as appuyé sur toutes les pierres je ne vois pas ce qu’on pourrait faire d’autre. Si ça se trouve c’est lui qui va pouvoir ressortir de son côté.
Estelle :
désespérée
Je suis sûr qu’il y a autre chose à faire. 
Franck :
Faudrait peut -être demander un indice.
Estelle :
en colère
Un indice, c’est Théo qui a la carte ! 
Franck :
T’énerves pas, je cherche des solutions.
Estelle :
Fais comme moi, appuies sur le mur après tout  faut peut-être faire rangée après rangée ensemble.
Franck :
Attend un peu ! si c’est vraiment des toilettes, faut lui laisser le temps. Allez on attend encore 5 minutes maxi et puis après on s’y remet comme tu voudras. Ça te va ?
Estelle :
5 minutes pas plus.  
A ce moment la porte s’ouvre.
Estelle :
elle saute sur Théo et l’embrasse
Théo, j’étais inquiète qu’est-ce qui t’es arrivé? 
Théo :
Rien Estelle, c’était bien des toilettes !
Franck :
T’as pissé sur le mur ? ou bien y’avait un trou quand la porte s’est fermée ?
Théo :
C’est beaucoup mieux que cela, je dois avouer que sur l’instant ça me l’a coupé. Enfin façon de parler. Je vous jure, j’ai flippé un peu quand la porte s’est refermée mais là d’un coup ça m’a bluffé.
Estelle et Franck :
Arrête les blablas Racontes. 
Théo :
Quand je suis rentré, la porte que vous avez vue s’est refermée automatiquement. J’ai poussé un cri de surprise, car au même moment, le mur du fond s’est ouvert pour laisser place à des toilettes ultra moderne. D’abord, je me suis soulagé. Je tire la chasse et puis je veux ressortir, et là plus de porte, que des murs. J’ai cherché un truc une manette, j’ai appuyé sur des pavés au sol, rien. Bon en attendant je me suis lavé les mains et au moment où je tirais le papier sèche-mains, le mur s’est ouvert. J’ai foncé pour franchir le mur je ne savais pas combien de temps il resterait ouvert ! et puis le mur s’est refermé derrière moi et enfin la porte de la cellule s’est ouverte. 
Estelle :
Nous on croyait à un piège on a cherché une manette. Enfin quand je dis on, je dirais plutôt j’ai cherché, pendant que Franck filmait et se marrait.  
Théo :
Non, c’est génial, fais voir Franck.
Il regarde la vidéo
AH c’est vrai que tu t’es démené. 
Estelle :
Ah oui la seule chose que tu retiens c’est de voir la vidéo pour te marrer, la prochaine fois je ne me casserais pas la nénette. 
Théo :
il veut l’embrasser elle se recule.
je te demande pardon Estelle, mais c’est vrai que ça vaut le coup jette un œil. 
Franck :
Regarde ma vieille, ça avec une bonne musique ça va faire le buzz.
Estelle :
regarde et sourit malgré tout
Je te préviens si tu mets ça sur face de book ou toctoc, je te tue.
Franck :
Mais non t’en fait pas, on regardera cela entre nous, pendant les longues soirées d’hiver.
Estelle :
N’empêche qu’on a cherché plein de truc à bouger j’ai fait toutes les pierres des murs du donjon. ça n’a rien déclenché, j’ai fait tout cela pour rien.
Théo :
Pas pour rien tout ce que tu as fait c’est toujours cela de moins à tester. 
Franck
Dis donc, ce n’est pas évident leur jeu, il n’y a pas grand-chose dans la pièce.  
Théo :
 Vous avez regardé dans la cheminée ?
Estelle :
Oui j’ai soulevé les buches, bougé les chenets, y’a rien à faire.
Théo :
Et le gros bouquin sur la cheminée. 
Estelle :
C’est trop haut. 
Théo :
Franck prend un tabouret.  
Franck :
Ils n’ont pas l’air très stable.
Théo :
Attend aide moi à déplacer le coffre.
Franck aide Théo à bouger le coffre très lourd. Théo grimpe sur le coffre et regarde la couverture
C’est un manuel de sorcellerie. 
Il soulève le livre. Rien ne se passe.
Estelle :
Quand on est rentré, la voix du copain à Merlin l’enchanteur a dit qu’il nous faudrait beaucoup de magie pour trouver une issue. Y’a peut être quelque chose à voir avec ce livre. Descend le bouquin, de toutes façons on n’a rien d’autre. 
Théo descend le livre Estelle  le prend et l’ouvre.
Estelle :
Oh regardez, c’est quoi ce truc ?En tout cas ce n’est pas d’époque, y’a des boutons et des leds à la place des pages.
Théo :
On ne risque rien de les essayer. 
Estelle :
Bon c’est à toi Franck si y’a encore un truc qui se passe, je préfère que ce soit toi Théo a déjà donné.
Franck :
T’inquiète, je vais appuyer sur les boutons donne-moi le bouquin. Attention prêt à basculer dans l’oubliette ? je compte jusqu’à 3.
Estelle :
AH Tu crois qu’on peut tomber dans une oubliette.
Franck :
Mais non !  Tiens regarde j’appuie, sur le premier bouton… tin tin y’a rien, allez sur le deuxième tin tin tin pareil.  Bon j’appuie sur les 2 à la fois rien. Ah attend, je vois une fente en bas. Ça doit être la fameuse machine pour les indices la fente doit permettre d’insérer une carte. 
Estelle :
Bravo Franck, on essaie !
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